
f. ' Recherches philofcp1 i^ujes 
les philofcphes du quinzième fie clc , qui r.e fit- 
ÿoient gucrcs que de la théologie : on verra 
ici la peinture de cet animal allez peu connu, 
avec lequel on confondit les Américains , qù’on 
ne connoiffoit pas beaucoup mieux. Si Von pre- 
fioit à tâche d’excyfer cette méprife , quelque 
énorme qu’elle paroiffe, je ne fais Â l’on ne 
pourroit y réunir : quyid on vit un/très-petit 
nombre de zélés chrétiens aiïaflineii de fang 
Iroid, fans motif, fans befoin, treize à quatorze 
jnillions d’indiens qui ne fe défendirent pas ; 
quand on vit que Von chaiïoit ces Indiens avec 
des dogues Alains, (i) comme l’on chaffe de? 
ours & des loups; quand on vit enfin qu’on 
découpoit ces Indiens eh morceaux , pour re­
naître les chiens qui lés avoiént faifis, il yeùt, 
fans doute ,• quelque doâeur qui s’imagina qu’il 
étoit moralement içnpcffibte que des hommes 
pouvoient traiter ainfi d’autres hommes , dans 
un autre hémifphcr'e : il crut donc que ces êtres 
détruits par les Efpagnols ne conftituoient qu’une 
efpece mitoyenne, intermédiaire, qui n’avoir 
d'autre rapport avec nous que la faculté de mar­
cher fur deux pieds, & d’articuler des fons qui 
xeffembloient à des paroles. #

Cette premiere erreur en a entraîné une autre 
de la part des naturalises, qui ont à leur tour 
confondu le Nègre blanc qu’on vient de décrire,

* (1) Pierre d’Angleria, en parlant'djes chiens employe's 
par les Efpagnols à la deftruflion des Indiens Occiden­
taux , nomme toujours ces animaux canes Àlanos , parce 
qu’ils étoient d’une race particulière , amenée en Europe 
par les Alairs, qui s’en fervirent auflft à la guerre , & 
peut-être même contre les anciens habitants de l’Efjpa- 
gne , dont le* defeeridants fe font revanchés fur le* 
Américains. Il n’y a donc point dç crimç unique daa» 
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